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Très chères sœurs , 
 
Le 9 avril 2024, dans la Communauté de Sanfrè (Italie), à 14h45, Jésus Maître, le Vivant, a 
définitivement rappelé notre sœur à lui 

SR. M. SANTINA – ANGELINA GRAIZZARO  
née le 26 avril 1943 à Campodarancio-Crespadoro (Vicence - Italie). 

Troisième enfant après deux garçons, la petite fille fut portée aux fonts baptismaux le dimanche 2 
mai 1943 et reçut, avec le don de la foi, le nom d'Angelina. Après avoir terminé l'école primaire à 
Campodarancio, un splendide village alpin situé dans les Préalpes de Vicence, dans la haute vallée 
du Chiampo, avec sa famille elle va habiter à Cinisello Balsamo (Milan) où travaillaient déjà son père 
et son frère aîné. Elle travaillera comme ouvrière dans une usine et s'engage activement dans l'Action 
catholique : c'est ainsi que mûrit sa vocation religieuse. Aidée et guidée par son confesseur, à l'âge de 
17 ans, le 4 septembre 1960, elle décide d'entrer chez les Sœurs Disciples du Divin Maître à la Maison 
Mère d'Alba. 

C'EST une jeune fille prometteuse, amoureuse de la mission de l'Institut et de la vie intérieure des 
Sœurs Disciples. Après avoir terminé le noviciat, le 25 mars 1963, elle fit sa profession religieuse à 
Rome et, après cinq ans de vœux temporaires, le 25 mars 1968, elle fit sa profession perpétuelle, 
toujours à Rome. 

Elle vit la consécration religieuse dans diverses communautés : à Alba (CN) en 1963, elle rejoint la 
formatrice des postulantes, comme assistante, et émergent ses compétences pédagogiques, humaines 
et spirituelles qui seront plus tard valorisées dans l'engagement de la formation des jeunes Professes, 
comme formatrice des juniores (1984 – 1993) et comme Maîtresse des novices (2002 – 2016). 

Au cours de son juniorat, elle a été secrétaire du Centre d'action liturgique (CAL), une association de 
spécialistes de la liturgie et d'agents pastoraux promue par la Conférence épiscopale italienne. Par la 
suite, elle a collaboré à plusieurs reprises aux Centres d'Apostolat Liturgique de Naples, Bologne, 
Milan (S. Tecla) et Nice en France. 

En octobre 1971, elle est affectée au Vatican pour travailler à l'Office des célébrations liturgiques du 
Souverain Pontife et y restera jusqu'en 1981. Les années de service dans cet Office furent pour elle 
une école continue, non seulement dans la connaissance du sens et de l'histoire. de rituels liturgiques, 
mais surtout de contact avec la Parole de Dieu et les textes euchologiques. Tout a été une occasion 
formative pour sa croissance spirituelle et humaine, ainsi que pour les relations fraternelles avec de 
nombreuses personnalités ecclésiastiques qui ont enrichi sa vie en lui donnant une large ampleur ec-
clésiale. Elle a souvent parlé de ce temps de grâce, des opportunités de servir l'Église catholique lors 
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des conclaves et de la célébration de l'Année Sainte, du souffle universel et de la beauté d'une vie 
entièrement donnée au peuple fidèle de Dieu. 

De 1981 à 1993, elle a été secrétaire régionale et conseillère régionale, en même temps la charge 
d'accompagner les juniores dans une formation spécifique pour la mission des Pieux Disciples. 

Elle aime intensément sa vocation et s'efforce par tous les moyens de cultiver la spiritualité, une vie 
de prière profonde, l'amour de l'Eucharistie et du sacerdoce du Christ auquel  participe, de différentes 
manières, le peuple de Dieu. L'action liturgique est la source et le sommet de La vie chrétienne et elle  
désire qu'elle soit vécue et participée dans l'Esprit de Dieu. 

Lorsque les novices du noviciat international de Rome lui sont confiées, elle est consciente de la 
gravité de la tâche qui l'attend : elle se confie au Divin Maître qui est l'unique formateur de ses Dis-
ciples, activant avec une ingénieuse pédagogie l'art quotidien de proximité et d'amour qui nous permet 
de mieux comprendre la complexité de l'âme humaine de chacun, mais aussi des nouvelles généra-
tions. Elle connaît ses limites et ses fragilités et se confie volontiers aux prières de chacune et à la 
collaboration confiante des supérieures majeures. Elle aime la nature et cultive le sens du quotidien 
avec réalisme, sachant lire dans les événements, dans la nature et dans le souci d’en prendre soin 

Celles qui l'ont eue pour maîtresse des novices témoignent : « Sr. M. Santina a su cheminer aux côtés 
des jeunes en formation, en leur donnant un espace pour grandir de manière intégrale, en cultivant la 
beauté humaine, chrétienne et religieuse. 

Avec ses novices dispersées dans le monde, elle a toujours maintenu une attention spirituelle et hu-
maine, même après la Profession, et a essayé de les accompagner de loin, surtout par la prière, par sa 
sagesse et sa profonde simplicité, mais surtout par une présence maternelle qui oriente toujours les 
filles à chercher le bonheur de la vie en Jésus Maître. Sr. M. Santina nous aimait tellement, ainsi que 
toutes les sœurs. Pour nous, qui avons eu la bénédiction de l'avoir comme maîtresse, elle reste un 
exemple de Sœur Disciple qui a toujours trouvé sa force en Jésus Maître et dans la protection de la 
Madone à qui elle était très dévouée et nous a encouragées en cela" (Sr M. Louise O’Rourke). 

Au fil du temps, l'hyperthyroïdie dont elle souffrait depuis son plus jeune âge a fragilisé sa santé et 
en 2010, on lui a diagnostiqué un cancer de la thyroïde, pour lequel elle a dû subir une intervention 
chirurgicale. Cardiaque et hypertendue, ainsi que d'évidentes fragilités physiques et neurologiques, 
elle fut transférée d'abord à Alba puis à Sanfré, où elle termina son pèlerinage terrestre, réconfortée 
par les soins des sœurs, par l'onction des malades et par les prières de qui l'a accompagnée au moment 
décisif. 

Sr. M Santina, nous espérons que tu pourras participer à la Liturgie éternelle du Ciel, dont que tu  as 
cultivé le désir dans ta vie et transmis à celles qui ont partagé le cheminement avec toi. Nous te 
confions d'une manière particulière les jeunes en formation, les novices et les novices de la Famille 
paulinienne pour qu'ensemble, nous puissions correspondre au rêve que Dieu, en Jésus Maître, a par-
tagé avec nous : « J'ai ardemment désiré manger cette Pâques avec vous »! 

 


